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Parmi les hommes dépareillés de ces temps je marche à grands coups 
de tête à fusée chercheuse avec de pleins moulins de bras sémaphore
du vide de tambour dans les jambes et le corps emmanché d’un mal 
de démanche reçois-moi orphelin bel amour de quelqu’un monde mi-
roir de l ’inconnu qui m’habite je traverse des jours de miettes de 
pain la nuit couleur de vin dans les caves je traverse le cercle de 
l ’ennui perroquet dans la ville il fait les yeux des chiens malades

La batèche ma mère c’est notre vie de vie batèche au coeur fier à tout 
rompre batèche à la main inusable batèche à la tête de braconnage dans 
nos montagnes batèche de mon grand-père dans le noir analphabète ba-
tèche de mon père rongé de veilles batèche de moi dans mes yeux d’enfant

Les bulles du délire les couleurs débraillées le mutisme des bêtes 
dans les noeuds du bois du chiendent d’histoire depuis deux siècles
et me voici sortant des craques des fentes des soupiraux ma face de 
suaire quitte ses traits inertes je me dresse dans l ’appel d’une mémoire 
osseuse j’ai mal à la mémoire car je n’ai pas de mémoire dans la pâ-
leur de vivre et la moire des neiges je radote à l ’envers je chambranle 
dans les portes je fais peur avec ma voix les moignons de ma voix

Damned Canuck de damned Canuck de pea soup Sainte bé-
nite de sainte bénite de batèche sainte bénite de vie maga-
née de batèch belle grégousse de vieille réguine de batèche

Suis-je ici ou ailleurs ou autrefois dans mon village je marche 
sur des étendues de pays voilés m’écrit Olivier Marchand alors 
que moi d’une brunante à l ’autre je farouche de bord en bord je 
barouette et fardoche et barouche je vais plus loin que loin que 
mon haleine je vais plus loin que la fin de l ’éboulement soudain 
j’apparais dans une rue au nom d’apôtre je ne veux pas me laisser 
enfermer dans les gagnages du poème, piégé fou raide mais que le 
poème soit le chemin des hommes et du peu qu’il nous reste d’être 
fiers laissez-moi donner la main à l ’homme de peine et amironner.

ZØGMA
COLLECTIF DE FOLKLORE URBAIN
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Parmi les hommes dépareillés de ces temps je marche à grands coups 
de tête à fusée chercheuse avec de pleins moulins de bras sémaphore
du vide de tambour dans les jambes et le corps emmanché d’un mal 
de démanche reçois-moi orphelin bel amour de quelqu’un monde mi-
roir de l ’inconnu qui m’habite je traverse des jours de miettes de 
pain la nuit couleur de vin dans les caves je traverse le cercle de 
l ’ennui perroquet dans la ville il fait les yeux des chiens malades

La batèche ma mère c’est notre vie de vie batèche au coeur fier à tout 
rompre batèche à la main inusable batèche à la tête de braconnage dans 
nos montagnes batèche de mon grand-père dans le noir analphabète ba-
tèche de mon père rongé de veilles batèche de moi dans mes yeux d’enfant

Les bulles du délire les couleurs débraillées le mutisme des bêtes 
dans les noeuds du bois du chiendent d’histoire depuis deux siècles
et me voici sortant des craques des fentes des soupiraux ma face de 
suaire quitte ses traits inertes je me dresse dans l ’appel d’une mémoire 
osseuse j’ai mal à la mémoire car je n’ai pas de mémoire dans la pâ-
leur de vivre et la moire des neiges je radote à l ’envers je chambranle 
dans les portes je fais peur avec ma voix les moignons de ma voix

Damned Canuck de damned Canuck de pea soup Sainte bé-
nite de sainte bénite de batèche sainte bénite de vie maga-
née de batèch belle grégousse de vieille réguine de batèche

Suis-je ici ou ailleurs ou autrefois dans mon village je marche 
sur des étendues de pays voilés m’écrit Olivier Marchand alors 
que moi d’une brunante à l ’autre je farouche de bord en bord je 
barouette et fardoche et barouche je vais plus loin que loin que 
mon haleine je vais plus loin que la fin de l ’éboulement soudain 
j’apparais dans une rue au nom d’apôtre je ne veux pas me laisser 
enfermer dans les gagnages du poème, piégé fou raide mais que le 
poème soit le chemin des hommes et du peu qu’il nous reste d’être 
fiers laissez-moi donner la main à l ’homme de peine et amironner.

ZØGMA
COLLECTIF DE FOLKLORE URBAIN

Les cinq danseurs dégagent une énergie séduisante et ils savent définitivement 
comment bouger.

— Jennifer Dunning, New York Times

Un par fait  mariage entre  la  p o ésie,  la  musique et  l ’ar t  du mouvement.  
Ça vaut  le  déplacement.   Vous ne verrez  pas de sp ec tacle  de ce  genre là 
nul le  par t  ai l leurs.

— Francine Grimaldi, Radio-Canada

Poétique et puissant.  Une performance très impressionnante.

—  The Busan Ilbo, Corée du Sud

Cette création a le mérite de représenter le Québec en 2010.  Notre identité, 
mais aussi nos traditions, nos mots et la couleur de nos états d’âme.  Comme 
les spectacles permanents sur Broadway, cette œuvre devrait être offerte en 
tout temps non seulement aux touristes en visite mais à nous aussi, pour 
nous rafraîchir la mémoire.

— Éric Arson, Rock-Détente 107,3 FM 

Poétique à souhait...  Enlevant et passionnant.
—  Le Nouvelliste, Trois-Rivières

ton corps est une idée fixe ...

© [ZØGMA] | Geneviève Ringuet
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barouette et fardoche et barouche je vais plus loin que loin que 
mon haleine je vais plus loin que la fin de l ’éboulement soudain 
j’apparais dans une rue au nom d’apôtre je ne veux pas me laisser 
enfermer dans les gagnages du poème, piégé fou raide mais que le 
poème soit le chemin des hommes et du peu qu’il nous reste d’être 
fiers laissez-moi donner la main à l ’homme de peine et amironner.
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19-25 février 2008
92th Street Y Harkness Dance Festival

New York (États-Unis)

Automne 2008 - Hiver 2009
Tournée du Conseil des arts de Montréal

Montréal (Québec)

30 mai - 4 juin 2009
Busan International Dance Festival

Busan (Corée)

Juillet - Août 2009
Festival des arts de Saint-Sauveur

Saint-Sauveur (Québec)

Festival La Grande Rencontre
Montréal (Québec)

 
26-27 mars 2010

Amphithéâtre du Gesù
Montréal (Québec)

Saison 2010 - 2011
Théâtre des Deux Rives
St-Jean-sur-Richelieu (Québec)

Salle Maurice O’Bready
Sherbrooke  (Québec)

Salle Claude-Potvin 
Laval (Québec)

Théâtre Le Palace
Saguenay (Québec)

Salle Desjardins Maria-Chapdelaine
Dolbeau-Mistassinni  (Québec)

Salle Albert-Dumonchel
Valleyfield  (Québec)

Salle Pauline-Julien
Sainte-Geneviève  (Québec)

© [ZØGMA] | Nicolas Ruel

l ’été goûte un

soleil de mûres
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née de batèch belle grégousse de vieille réguine de batèche

Suis-je ici ou ailleurs ou autrefois dans mon village je marche 
sur des étendues de pays voilés m’écrit Olivier Marchand alors 
que moi d’une brunante à l ’autre je farouche de bord en bord je 
barouette et fardoche et barouche je vais plus loin que loin que 
mon haleine je vais plus loin que la fin de l ’éboulement soudain 
j’apparais dans une rue au nom d’apôtre je ne veux pas me laisser 
enfermer dans les gagnages du poème, piégé fou raide mais que le 
poème soit le chemin des hommes et du peu qu’il nous reste d’être 
fiers laissez-moi donner la main à l ’homme de peine et amironner.
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Frédérique-Annie Robitaille
Chorégraphe et interprète

Dominic Desrochers
Chorégraphe et interprète

Ian Yaworski
Interprète

Anita Rudichuk
Interprète

Yaëlle Azoulay
Interprète

Philippe Meunier
Interprète

Également avec Marie-Pierre Lecault (violon) et Julien Roy (percussion)

mon sang dans l ’air remue comme une haleine
© [ZØGMA] | Geneviève Ringuet
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MOUVEMENT :	 Dominic Desrochers et Frédérique-Annie Robitaille avec la
précieuse collaboration des interprètes
VERBE :  Gaston Miron
ENVIRONNEMENT SONORE :  Julien Roy et Vincent (Freeworm) Letellier
MISE EN LUMIÈRE :  Gélo	   VÊTEMENTS : Madeleine Saint-Jacques
HABILLAGE SCÉNIQUE : Mario Boucher
MUSIQUE ADDITIONNELLE : Jean-François Bélanger et Guy Donis

INTERPRÈTES :  Yaëlle Azoulay, Dominic Desrochers, Philippe Meunier, Frédérique-
Annie Robitaille, Anita Rudichjuk et Ian Yaworski.
MUSICIENS : Marie-Soleil Bélanger, Marie-Pierre Lecault et Julien Roy.
NARRATION : Pierre Lebeau

RÉPÉTITRICE : Michèle Bastien     COSTUMIÈRE : Isabelle Jeannotte-Pélissier
ÉCLAIRAGISTES : Audray Desserres et Jean-François Gélinas 
SONORISATEUR : Sébastien Marion    RÉGISSEUR : Mario Boucher

COMPTABLES : Campeau, Vinet  -  Comptables agréés
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MUSIQUE : L’anneau des sacrifiés et Ce noir dans ces yeux (Jean-François Bélanger), 
La galope à Guydo (Guy Donis), Gigue des Îles-de-la-Madeleine (Trad.).

L’extrait du film Gaston Miron, les outils du poète est présenté avec l’aimable 
autorisation du réalisateur André Gladu et du distributeur Films en vue.

Rapaillé a été accueilli en résidence à la Maison de la culture Mercier, à L’Agora de 
la danse, à la Salle Méchatigan, au Ailey Citigroup Theater (New York) et au Centre 
culturel 7000 pour la Salle Désilets.

Rapaillé a été réalisé avec l’autorisation de la Succession Gaston-Miron.

Le Conseil reconnaît que [ZØGMA] s’affirme comme leader d’une forme de danse qui puise ses 
racines dans un passé collectif.  Il apprécie votre recherche, plus particulièrement celle qui vise à 
renouveler la vision et l’esthétisme du folklore.  Vos productions sont soignées et votre compagnie 
cherche à créer une relation danse-musique qui va au-delà de l’accompagnement sonore.  Les 
danseurs présentent beaucoup d’assurance et d’aplomb.

— Conseil des arts de Montréal
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Parmi les hommes dépareillés de ces temps je marche à grands coups 
de tête à fusée chercheuse avec de pleins moulins de bras sémaphore
du vide de tambour dans les jambes et le corps emmanché d’un mal 
de démanche reçois-moi orphelin bel amour de quelqu’un monde mi-
roir de l ’inconnu qui m’habite je traverse des jours de miettes de 
pain la nuit couleur de vin dans les caves je traverse le cercle de 
l ’ennui perroquet dans la ville il fait les yeux des chiens malades

La batèche ma mère c’est notre vie de vie batèche au coeur fier à tout 
rompre batèche à la main inusable batèche à la tête de braconnage dans 
nos montagnes batèche de mon grand-père dans le noir analphabète ba-
tèche de mon père rongé de veilles batèche de moi dans mes yeux d’enfant

Les bulles du délire les couleurs débraillées le mutisme des bêtes 
dans les noeuds du bois du chiendent d’histoire depuis deux siècles
et me voici sortant des craques des fentes des soupiraux ma face de 
suaire quitte ses traits inertes je me dresse dans l ’appel d’une mémoire 
osseuse j’ai mal à la mémoire car je n’ai pas de mémoire dans la pâ-
leur de vivre et la moire des neiges je radote à l ’envers je chambranle 
dans les portes je fais peur avec ma voix les moignons de ma voix

Damned Canuck de damned Canuck de pea soup Sainte bé-
nite de sainte bénite de batèche sainte bénite de vie maga-
née de batèch belle grégousse de vieille réguine de batèche

Suis-je ici ou ailleurs ou autrefois dans mon village je marche 
sur des étendues de pays voilés m’écrit Olivier Marchand alors 
que moi d’une brunante à l ’autre je farouche de bord en bord je 
barouette et fardoche et barouche je vais plus loin que loin que 
mon haleine je vais plus loin que la fin de l ’éboulement soudain 
j’apparais dans une rue au nom d’apôtre je ne veux pas me laisser 
enfermer dans les gagnages du poème, piégé fou raide mais que le 
poème soit le chemin des hommes et du peu qu’il nous reste d’être 
fiers laissez-moi donner la main à l ’homme de peine et amironner.
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